
 

AVRIL 2022 

Du vendredi 1er au samedi 9 : 

Ces jours de Carême qui précèdent la Semaine Sainte 

sont marqués cette année par une certaine rudesse. 

Le 1er jour du mois, ce n’est pas de la blague pour 

ceux qui piquent le mur du chevet de l’église, il se 

met à neiger de gros flocons (15 à 20 cm). La 

température descend à 2 ou 3° C. C’est dans ce contexte que le dimanche, l’Ecurie 

Automobile de la Motte réalise de nouveaux exploits lors de son Rallye régional annuel dans 

les villages sous l’abbaye, coupant les routes d’accès depuis Faverges. Le vide occasionné 

pour la messe dominicale est comblé heureusement par une trentaine de Guides d’Annecy 

en bivouac chez nous et par six Routiers de Chambéry montés à l’alpage des Drisons. 

Au réfectoire, nous abordons un sujet lourd par le silence qui l’entoure dans la société, mais 

justement éclairé par Colette Roumanoff dans son livre L’homme qui tartinait une éponge. 

Mieux vivre avec Alzheimer dans la bienveillance et la dignité (2018). Trop de soignants et de 

familles sont atterrés par cette maladie considérée comme un fléau dégradant, réduisant la 

personne à devenir un organisme inconscient, voire dangereux, à reléguer aux oubliettes 

d’une maison spécialisée. Or en prenant quelques précautions et en sachant se faire aider, il 

est possible de faire une belle expérience d’humanité, irremplaçable. C’est ce que nous 

avons vécu avec père Jean pendant quelques années. 

La veille de notre « journée désert » mensuelle, 5 frères, qui avaient échappé à la contagion 

du Covid-19 il y a deux mois, sont diagnostiqués positifs et confinés pour les huit jours 

réglementaires. En communauté, nous reprenons 

aussitôt les dispositions de distanciation et les 

masques. Nous pensons à ceux qui sont atteints par le 

virus dans les centres de dépistage ou en hôpitaux, 

mais qui, à cause du manque de personnel, sont 

obligés de travailler. Le lendemain et surlendemain, 

des pluies torrentielles écrasent la couche de neige et 

forment un lac sous l’abbaye. 

Enfin, à quelques 

heures des premières Vêpres des Rameaux, nous vivons 

notre célébration pénitentielle annuelle, sans lavement des 

pieds, avec méditation de l’Evangile et demande de pardon. 

Du dimanche 10 au 16 (Semaine Sainte) : 

Le dimanche des Rameaux nous rend le soleil, la température 

s’élève peu à peu, l’herbe commence à reverdir timidement 

les pâtures. En milieu de semaine, nos génisses de 2e et 3e 

année quittent l’ombre de l’écurie. Encore craintives devant 

tant de lumière, elles se mettent à l’ombre de la haie de la 

maison saint Benoît. Quant à nos célébrations, c’est à l’ombre 

du Christ que nous tentons de les vivre, harcelés par le bruit 



 
et la poussière du nettoyage à la disqueuse des cadres du double-vitrage des fenêtres de 

l’église, du démontage des tuyaux de descente d’eau de pluie… tandis que la tour de la 

porterie perdait sa couverture riche en amiante, et sa charpente vermoulue ! 

Heureusement, la trêve de Pâques sera largement observée chez nous, mais pas en Ukraine ! 

Mgr Ballot, venu se reposer pendant la semaine, nous a invité à transformer le désagrément 

du bruit des travailleurs en intercession pour eux, ici et dans le monde entier. Père Abbé 

ajoutera que si nous observons nos artisans, ceux-ci nous observent beaucoup plus que nous 

ne l’imaginons. Manuel, 21 ans, stagiaire, vient partager quelques jours de notre vie. 

Du dimanche 17 (PAQUES) au 23 : 

Grand soleil pour accueillir le Ressuscité, cerisiers et pruniers 

commencent à fleurir, mais pas les fleurs des champs car il ne 

tombe plus une goutte d’eau depuis dix jours. 

P. Abbé se rend trois jours à l’abbaye des Neiges (07). Il y 

rencontre l’abbesse de Boulaur (32) qui étudie la proposition de 

faire une fondation en ce lieu quand les moines seront partis. En 

effet, les frères ont déjà fixé leur dévolu sur divers lieux de 

destination. Père Victor de Tamié reviendra chez lui après de 

bons et loyaux services ; frère François a également choisi de 

nous rejoindre. Au retour de père Abbé, le sommet de la Belle 

Etoile retrouve pour 24H son manteau blanc. 

Clément, venu deux fois en stage à Tamié où il avait discerné un appel à la vie monastique 

entre au Noviciat de la Chartreuse de Portes (01). 

Du dimanche 24 au 30 : 

Comme quinze jours en arrière, les frères se rendent au 

bureau de vote de Plancherine, en voiture ou à pied. 

Cette semaine, le Noviciat (f. Bruno, f. Philippe et f. 

Charles-Emmanuel) se rend au monastère d’Hurtebise 

(Belgique) pour une rencontre de formation qui rassemble 

une trentaine de moines et moniales (novices et leurs 

formateurs). Frédérique Poulet approfondit avec eux notre 

pain quotidien : la liturgie des Heures et l’Eucharistie.  

Frère Nathanaël prend quelques jours de repos, laissant les 

travaux suivre leur cours : la toiture des ateliers se revêt de 

nouveaux liteaux, de toile isolante ; les gouttières de la 

porterie ont été changées ; le chevet de l’église est couvert 

de deux couches de chaux sur trois faces (est, sud et 

ouest). Le mortier est préparé avec soin par Alexis et ses 

collègues intérimaires : ni trop dur, ni trop mou… sinon 

Hugo et ses compagnons ne pourront en revêtir le mur ! Il 

faudra 100 tonnes de sable pour les travaux de cette 

année, déchargés avec un camion grue. La Croix en pierre 

du cimetière, qui penchait, sera restaurée gracieusement. 

 
 

 
 


